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Document Séminaire Cycle 4 - IGEN

Croisements entre enseignements . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 13
Extraits BO du 26/11/2015
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ATTENDUS DE FIN DE CYCLE 

COMPARAISON CYCLE 3/ CYCLE 4 

En bleu c’est nouveau, en rouge c’est au cycle 4 mais pas au cycle 3 

Nombres et calculs 

CYCLE 3 CYCLE 4 
 Utiliser et représenter les grands nombres 

entiers, des fractions simples, les nombres 
décimaux. 

 Calculer avec des nombres entiers et des 
nombres décimaux. 

 Résoudre des problèmes en utilisant des 
fractions simples, les nombres décimaux et le 
calcul. 

 Utiliser les nombres pour comparer, calculer et 
résoudre des problèmes 

 Comprendre et utiliser les notions de divisibilité et 
de nombres premiers 

 Utiliser le calcul littéral 

Organisation et gestion de données, fonctions 

CYCLE 3 CYCLE 4 
 Reconnaitre et résoudre des problèmes relevant 

de la proportionnalité en utilisant une 
procédure adaptée 

 Produire et utiliser des tableaux, diagrammes et 
graphiques organisant des données numériques. 

 Interpréter, représenter et traiter des données  

 Comprendre et utiliser des notions élémentaires 
de probabilités 

 Résoudre des problèmes de proportionnalité 

 Comprendre et utiliser la notion de fonction 

Grandeurs et mesures 

CYCLE 3 CYCLE 4 
 Comparer, estimer, mesurer des grandeurs 

géométriques avec des nombres entiers et des 
nombres décimaux : longueur (périmètre), aire, 
volume, angle. 

 Utiliser le lexique, les unités, les instruments de 
mesures spécifiques de ces grandeurs. 

 Résoudre des problèmes impliquant des 
grandeurs (géométriques, physiques, 
économiques) en utilisant des nombres entiers 
et des nombres décimaux. 

 Calculer avec des grandeurs mesurables ; exprimer 
les résultats dans les unités adaptées 

 Comprendre l’effet de quelques transformations 
sur des grandeurs géométriques 

Espace et géométrie 

CYCLE 3 CYCLE 4 
 Représenter l’espace (Se) repérer et (se) 

déplacer dans l’espace en utilisant ou en 
élaborant des représentations. 

 Reconnaitre, nommer, décrire, reproduire, 
représenter, construire des figures et solides 
usuels. 

 Reconnaitre et utiliser quelques relations 
géométriques (notions d’alignement, 
d’appartenance, de perpendicularité, de 
parallélisme, d’égalité de longueurs, d’égalité 
d’angle, de distance entre deux points, de 
symétrie, d’agrandissement et de réduction). 

 Représenter l’espace 

 Utiliser les notions de géométrie plane pour 
démontrer 

Algorithmique et programmation 

CYCLE 3 CYCLE 4 
 Initiation à l’algorithmique  Écrire, mettre au point et exécuter un programme 

simple 
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Compétences mathématiques 

Comparaison Cycle 3/cycle 4 

Chercher 
CYCLE 3 CYCLE 4 

 Prélever et organiser les informations 
nécessaires à la résolution de problèmes à partir 
de supports variés : textes, tableaux, 
diagrammes, graphiques, dessins, schémas, etc. 

 S’engager dans une démarche, observer, 
questionner, manipuler, expérimenter, émettre 
des hypothèses, en mobilisant des outils ou des 
procédures mathématiques déjà rencontrées, en 
élaborant un raisonnement adapté à une 
situation nouvelle. 

 Tester, essayer plusieurs pistes de résolution. 

 Extraire d'un document les informations utiles, les 
reformuler, les organiser, les confronter à ses 
connaissances. 

 S’engager dans une démarche scientifique, 
observer, questionner, manipuler, expérimenter 
(sur une feuille de papier, avec des objets, à l’aide 
de logiciels), émettre des hypothèses, chercher des 
exemples ou des contre-exemples, simplifier ou 
particulariser une situation, émettre une 
conjecture. 

 Tester, essayer plusieurs pistes de résolution.  

 Décomposer un problème en sous-problèmes 

Modéliser 

CYCLE 3 CYCLE 4 

 Utiliser les mathématiques pour résoudre 
quelques problèmes issus de situations de la vie 
quotidienne.  

 Reconnaitre et distinguer des problèmes 
relevant de situations additives, multiplicatives, 
de proportionnalité.  

 Reconnaitre des situations réelles pouvant être 
modélisées par des relations géométriques 
(alignement, parallélisme, perpendicularité, 
symétrie). 

 Utiliser des propriétés géométriques pour 
reconnaitre des objets. 

 Reconnaître des situations de proportionnalité et 
résoudre les problèmes correspondants. 

 Traduire en langage mathématique une situation 
réelle (par exemple à l'aide d'équations, de 
fonctions, de configurations géométriques, d'outils 
statistiques). 

 Comprendre et utiliser une simulation numérique 
ou géométrique. 

 Valider ou invalider un modèle, comparer une 
situation à un modèle connu (par exemple un 
modèle aléatoire). 

Représenter 

CYCLE 3 CYCLE 4 

 Utiliser des outils pour représenter un 
problème : dessins, schémas, diagrammes, 
graphiques, écritures avec parenthésages, … 

 Produire et utiliser diverses représentations des 
fractions simples et des nombres décimaux. 

 Analyser une figure plane sous différents aspects 
(surface, contour de celle-ci, lignes et points). 

 Reconnaitre et utiliser des premiers éléments de 
codages d’une figure plane ou d’un solide. 

 Utiliser et produire des représentations de 
solides et de situations spatiales. 

 Choisir et mettre en relation des cadres 
(numérique, algébrique, géométrique) adaptés 
pour traiter un problème ou pour étudier un objet 
mathématique. 

 Produire et utiliser plusieurs représentations des 
nombres.  

 Représenter des données sous forme d’une série 
statistique.  

 Utiliser, produire et mettre en relation des 
représentations de solides (par exemple 
perspective ou vue de dessus/de dessous) et de 
situations spatiales (schémas, croquis, maquettes, 
patrons, figures géométriques, photographies, 
plans, cartes, courbes de niveau). 
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Calculer 

CYCLE 3 CYCLE 4 

 Calculer avec des nombres décimaux, de manière 
exacte ou approchée, en utilisant des stratégies 
ou des techniques appropriées (mentalement, en 
ligne, ou en posant les opérations).  

 Contrôler la vraisemblance de ses résultats.  

 Utiliser une calculatrice pour trouver ou vérifier 
un résultat. 

 Calculer avec des nombres rationnels, de manière 
exacte ou approchée, en combinant de façon 
appropriée le calcul mental, le calcul posé et le 
calcul instrumenté (calculatrice ou logiciel). 

 Contrôler la vraisemblance de ses résultats, 
notamment en estimant des ordres de grandeur ou 
en utilisant des encadrements.  

 Calculer en utilisant le langage algébrique (lettres, 
symboles, etc.). 

Raisonner 

CYCLE 3 CYCLE 4 

 Résoudre des problèmes nécessitant 
l’organisation de données multiples ou la 
construction d’une démarche qui combine des 
étapes de raisonnement. 

 En géométrie, passer progressivement de la 
perception au contrôle par les instruments pour 
amorcer des raisonnements s’appuyant 
uniquement sur des propriétés des figures et sur 
des relations entre objets. 

 Progresser collectivement dans une investigation 
en sachant prendre en compte le point de vue 
d’autrui. 

 Justifier ses affirmations et rechercher la validité 
des informations dont on dispose. 

 Résoudre des problèmes impliquant des grandeurs 
variées (géométriques, physiques, économiques) : 
mobiliser les connaissances nécessaires, analyser 
et exploiter ses erreurs, mettre à l’essai plusieurs 
solutions. 

 Mener collectivement une investigation en sachant 
prendre en compte le point de vue d’autrui. 

 Démontrer : utiliser un raisonnement logique et 
des règles établies (propriétés, théorèmes, 
formules) pour parvenir à une conclusion. 

 Fonder et défendre ses jugements en s’appuyant 
sur des résultats établis et sur sa maîtrise de 
l’argumentation. 
 
 
 

Communiquer 

CYCLE 3 CYCLE 4 

 Utiliser progressivement un vocabulaire adéquat 
et/ou des notations adaptées pour décrire une 
situation, exposer une argumentation. 

 Expliquer sa démarche ou son raisonnement, 
comprendre les explications d’un autre et 
argumenter dans l’échange. 

 Faire le lien entre le langage naturel et le langage 
algébrique. Distinguer des spécificités du langage 
mathématique par rapport à la langue française. 

 Expliquer à l’oral ou à l’écrit (sa démarche, son 
raisonnement, un calcul, un protocole de 
construction géométrique, un algorithme), 
comprendre les explications d’un autre et 
argumenter dans l’échange. 

 Vérifier la validité d’une information et distinguer 
ce qui est objectif et ce qui est subjectif ; lire, 
interpréter, commenter, produire des tableaux, 
des graphiques, des diagrammes. 
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Compétences spécifiques aux mathématiques 

Collège (aujourd’hui) 

Compétences communes aux disciplines scientifiques (Maths, SVT, PC, Techno)  

 C1 : Rechercher, extraire et organiser l’information utile 

 C2 : Réaliser, manipuler, mesurer, calculer, appliquer une consigne 

 C3 : Raisonner, argumenter, pratiquer une démarche expérimentale ou technologique, démontrer 

 C4 : Présenter la démarche suivie, les résultats obtenus, communiquer à l’aide d’un langage adapté 

Compétences spécifiques aux mathématiques 

 D1 : Organisation et gestion de données 

 D2 : Nombres et calculs 

 D3 : Géométrie 

 D4 : Grandeurs et mesures 

Cycle 2 – Cycle 3 – Cycle 4 (rentrée 2016) et Lycée (aujourd’hui) 

Repères de progressivité 
Pour chaque compétence est proposé : 

 les domaines du socle auxquels la compétence se réfère ; 

 des sous-compétences qui se construisent tout au long de la scolarité (entre parenthèse le cycle 

dans lequel cette sous-compétence commence à être travaillée). 

Chercher 

Domaines du socle : 2, 4  

 S’engager dans une démarche, expérimenter, émettre une conjecture (C2) 

 Tester, essayer, valider, corriger une démarche (C2) 

 Extraire des informations, les organiser, les confronter à ses connaissances (C3) 

 Analyser un problème (C4) 

Modéliser 

Domaines du socle : 1, 2, 4  

 Modéliser pour résoudre problèmes concrets (C2) 

 Modéliser en utilisant les langages mathématiques (C2) 

 Valider ou invalider un modèle (C2) 

 Utiliser, comprendre, élaborer une simulation (C4) 
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Représenter 

Domaines du socle : 1, 5 

 Représenter pour résoudre des problèmes (C2) 

 Produire et utiliser les représentations des nombres (C2) 

 Représenter des solides et des situations spatiales (C2) 

 Passer d’un mode de représentation à un autre (C4) 

Raisonner 

Domaines du socle : 2 , 3, 4 

 Raisonner pour résoudre des problèmes (C2) 

 Démontrer (C2) 

 Raisonner collectivement (C2) 

 Justifier, argumenter (C2) 

Calculer 

Domaine du socle : 4  

 Calculer avec des nombres (C2) 

 Contrôler les calculs (C2) 

 Calculer avec des lettres, des algorithmes,… (C4) 

Communiquer 

Domaines du socle : 1, 3  

 Communiquer en utilisant les langages mathématiques (C2)  

 Communiquer pour expliquer, argumenter et comprendre autrui (C3) 

 Communiquer pour porter un regard critique (C4) 
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Nouveaux programmes de Mathématiques au Collège
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x, 

d
iagram

m
es, 

gra-
p

h
iq

u
es, d

essin
s, sch

ém
as, etc. 

 S’en
gager d

an
s u

n
e d

ém
arch

e, o
b

se
r-

ver, 
q

u
estio

n
n

er, 
m

an
ip

u
ler, 

exp
éri-

m
en

ter, ém
ettre d

es h
yp

o
th

èses, en
 

m
o

b
ilisan

t 
d

es 
o

u
tils 

o
u

 
d

es 
p

ro
cé-

d
u

res 
m

ath
ém

atiq
u

es 
d

éjà 
ren

co
n

-
trée

s, en
 élab

o
ran

t u
n

 raiso
n

n
em

en
t 

ad
ap

té
 à u

n
e situ

atio
n

 n
o

u
velle. 

 Te
ster, 

essayer 
p

lu
sieu

rs 
p

istes 
d

e 
réso

lu
tio

n
. 

 Extraire d
’u

n
 d

o
cu

m
en

t les in
fo

rm
a-

tio
n

s u
tiles, les refo

rm
u

ler, les o
rgan

i-
ser, 

les 
co

n
fro

n
ter 

à 
ses 

co
n

n
ais-

san
ces. 

 S’en
gager d

an
s u

n
e d

ém
arch

e scien
ti-

fiq
u

e, o
b

server, q
u

estio
n

n
er, m

an
ip

u
-

ler, exp
érim

en
ter (su

r u
n

e feu
ille d

e 
p

ap
ier, avec d

es o
b

jets, à l’aid
e d

e lo
-

giciels), 
ém

ettre 
d

es 
h

yp
o

th
èses, 

ch
erch

er d
es exem

p
les o

u
 d

es co
n

tre
-

exem
p

les, sim
p

lifier o
u

 p
articu

lariser 
u

n
e 

situ
atio

n
, 

ém
ettre 

u
n

e 
co

n
je

c-
tu

re. 
 Te

ster, 
essayer 

p
lu

sieu
rs 

p
istes 

d
e 

réso
lu

tio
n

. 
 D

éco
m

p
o

ser 
u

n
 

p
ro

b
lèm

e 
en

 
so

u
s-

p
ro

b
lèm

es. 

 A
n

alyse
r u

n
 p

ro
b

lèm
e.  

 Extraire, 
o

rgan
iser 

et 
traiter 

l’in
fo

rm
atio

n
 u

tile.  
 O

b
server, 

s’en
gager 

d
an

s 
u

n
e 

d
é

-
m

arch
e, 

exp
érim

en
ter 

en
 

u
tilisan

t 
éven

tu
ellem

en
t 

d
es 

o
u

tils 
lo

giciels, 
ch

erch
er d

es exem
p

les o
u

 d
es co

n
tre

-
exem

p
les, sim

p
lifier o

u
 p

articu
lariser 

u
n

e 
situ

atio
n

, 
refo

rm
u

ler 
u

n
 

p
ro

-
b

lèm
e, ém

ettre u
n

e co
n

jectu
re.  

 V
alid

er, co
rriger u

n
e d

ém
arch

e, o
u

 en
 

ad
o

p
te

r u
n

e n
o

u
velle. 
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 M

o
d

éliser 
D

o
m

a
in

e
s d

u
 so

cle
 : 1

, 2
, 4

 

D
O

M
A

IN
E

 1
 

D
O

M
A

IN
E

 2
 

D
O

M
A

IN
E

 4
 

C
om

p
ren

d
re, s'exp

rim
er en

 u
tilisan

t les langages m
athém

atiq
u

es, 
scien

tifiq
u

es et info
rm

atiq
ues 

L'élève u
tilise les p

rin
cip

es d
u

 systèm
e d

e n
u

m
ératio

n
 d

écim
al 

et les lan
gages fo

rm
els (lettres, sym

b
o

les...) p
ro

p
res au

x m
a-

th
ém

atiq
u

es et au
x d

iscip
lin

es scien
tifiq

u
es, n

o
tam

m
en

t p
o

u
r 

effectu
er d

es calcu
ls et m

o
d

éliser d
es situ

atio
n

s. 
Il sait q

u
e d

es lan
gages in

fo
rm

atiq
u

es so
n

t u
tilisés p

o
u

r p
ro

-
gram

m
er 

d
es 

o
u

tils 
n

u
m

ériq
u

es 
et 

réaliser 
d

es 
traitem

en
ts 

au
to

m
atiq

u
es d

e d
o

n
n

ée
s. 

Il co
n

n
aît les p

rin
cip

es d
e b

ase d
e l'algo

rith
m

iq
u

e et d
e la co

n
-

cep
tio

n
 d

es p
ro

gram
m

es in
fo

rm
atiq

u
es. Il les m

et en
 œ

u
vre 

p
o

u
r créer d

es ap
p

licatio
n

s sim
p

les. 

M
éd

ias, dém
arches de rech

erch
e et d

e traitem
ent de l'in

fo
r-

m
atio

n
 

Il sait traiter les in
fo

rm
atio

n
s co

llectées, les o
rgan

iser, les 
m

ém
o

riser so
u

s d
es fo

rm
ats ap

p
ro

p
riés et les m

ettre en
 

fo
rm

e. Il les m
et en

 relatio
n

 p
o

u
r co

n
stru

ire ses co
n

n
ais-

san
ces. 

 O
rgan

isation
 d

u
 travail p

erso
n

n
el 

Il sait id
en

tifier u
n

 p
ro

b
lèm

e, s'en
gager d

an
s u

n
e d

ém
arch

e 
d

e réso
lu

tio
n

, m
o

b
iliser les co

n
n

aissan
ces n

écessaires, an
a-

lyser et exp
lo

iter les erreu
rs, m

ettre à l'essai p
lu

sieu
rs so

lu
-

tio
n

s, acco
rd

er u
n

e im
p

o
rtan

ce p
articu

lière au
x co

rrectio
n

s. 

D
ém

arche scientifiq
u

es 
L'élève sait m

en
er u

n
e d

ém
arch

e d
'in

-
vestigatio

n
. P

o
u

r cela, […
] il m

o
d

élise 
p

o
u

r re
p

résen
te

r u
n

e situ
atio

n
. 

Il réso
u

t d
es p

ro
b

lèm
es im

p
liq

u
an

t d
es 

gran
d

eu
rs variées (géo

m
étriq

u
es, p

h
y-

siq
u

es, éco
n

o
m

iq
u

es...), en
 p

articu
lier 

d
es situ

atio
n

s d
e p

ro
p

o
rtio

n
n

alité
. 

 

 

 
D

4
 : M

o
d

éliser p
o

u
r réso

u
d

re p
ro

b
lèm

es co
n

crets (C
2

) 

 
D

1
-3

 : M
o

d
éliser en

 u
tilisan

t les lan
gages m

ath
ém

atiq
u

es (C
2

) 

 
D

2
 : V

alid
er o

u
 in

valid
er u

n
 m

o
d

èle (C
2

) 

 
D

4
 : U

tiliser, co
m

p
ren

d
re, élab

o
rer u

n
e sim

u
latio

n
 (C

4
) 

C
y
cle 2

 
C

y
cle 3

 
C

y
cle 4

 
L

y
cée 

 U
tiliser 

d
es 

o
u

tils 
m

ath
ém

atiq
u

es 
p

o
u

r 
réso

u
d

re 
d

es 
p

ro
b

lèm
es 

co
n

-
crets, n

o
tam

m
en

t d
es p

ro
b

lèm
es p

o
r-

tan
t su

r d
es gran

d
eu

rs et leu
rs m

e-
su

res. 
 R

éaliser q
u

e certain
s p

ro
b

lèm
es relè-

ven
t d

e situ
atio

n
s ad

d
itives, d

’au
tres 

d
e situ

atio
n

s m
u

ltip
licatives, d

e p
ar-

tages o
u

 d
e gro

u
p

em
en

ts. 
 R

eco
n

n
aitre d

es fo
rm

es d
an

s d
es o

b
-

jets réels et les rep
ro

d
u

ire géo
m

étri-
q

u
em

en
t. 

 U
tiliser 

les 
m

ath
ém

atiq
u

es 
p

o
u

r 
ré-

so
u

d
re q

u
elq

u
es p

ro
b

lèm
es issu

s d
e 

situ
atio

n
s d

e la vie q
u

o
tid

ien
n

e. 
 R

eco
n

n
aitre 

et 
d

istin
gu

er 
d

es 
p

ro
-

b
lèm

es 
relevan

t 
d

e 
situ

atio
n

s 
ad

d
i-

tives, 
m

u
ltip

licatives, 
d

e 
p

ro
p

o
rtio

n
-

n
alité

. 
 R

eco
n

n
aitre 

d
es 

situ
atio

n
s 

réelles 
p

o
u

van
t être m

o
d

élisées p
ar d

es rela-
tio

n
s 

géo
m

étriq
u

es 
(align

em
en

t, 
p

a-
rallélism

e, 
p

erp
en

d
icu

larité
, 

sym
é-

trie). 
 U

tiliser d
es p

ro
p

riété
s géo

m
étriq

u
es 

p
o

u
r reco

n
n

aitre d
es o

b
jets. 

 R
eco

n
n

aître d
es situ

atio
n

s d
e p

ro
p

o
r-

tio
n

n
alité et réso

u
d

re les p
ro

b
lèm

es 
co

rresp
o

n
d

an
ts. 

 Trad
u

ire 
en

 
lan

gage 
m

ath
ém

atiq
u

e 
u

n
e situ

atio
n

 rée
lle (p

ar exem
p

le, à 
l’aid

e 
d

’éq
u

atio
n

s, 
d

e 
fo

n
ctio

n
s, 

d
e 

co
n

figu
ratio

n
s géo

m
étriq

u
es, d

’o
u

tils 
statistiq

u
es). 

 C
o

m
p

ren
d

re et u
tiliser u

n
e sim

u
latio

n
 

n
u

m
ériq

u
e o

u
 géo

m
étriq

u
e. 

 V
alid

er o
u

 in
valid

er u
n

 m
o

d
èle, co

m
-

p
arer u

n
e situ

atio
n

 à u
n

 m
o

d
èle co

n
-

n
u

 (p
ar exem

p
le u

n
 m

o
d

èle
 aléato

ire). 

 Trad
u

ire 
en

 
lan

gage 
m

ath
ém

atiq
u

e 
u

n
e 

situ
atio

n
 

réelle 
(à 

l’aid
e 

d
’éq

u
atio

n
s, d

e su
ite

s, d
e fo

n
ctio

n
s, 

d
e 

co
n

figu
ratio

n
s 

géo
m

étriq
u

es, 
d

e 
grap

h
es, 

d
e 

lo
is 

d
e 

p
ro

b
ab

ilité, 
d

’o
u

tils statistiq
u

es …
).  

 U
tiliser, 

co
m

p
ren

d
re, 

élab
o

rer 
u

n
e 

sim
u

latio
n

 
n

u
m

ériq
u

e 
o

u
 

géo
m

é-
triq

u
e p

ren
an

t ap
p

u
i su

r la m
o

d
élisa-

tio
n

 et u
tilisan

t u
n

 lo
giciel. 

  V
alid

er o
u

 in
valid

er u
n

 m
o

d
èle. 
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 R

ep
résen

te
r 

D
o

m
a

in
e

s d
u

 so
cle

 : 1
, 5

 

D
O

M
A

IN
E

 1
 

D
O

M
A

IN
E

 4
 

D
O

M
A

IN
E

 5
 

C
om

p
ren

d
re, s'exp

rim
er en

 u
tilisan

t les langages m
athém

atiq
u

es, 
scien

tifiq
u

es et info
rm

atiq
ues 

L'élève u
tilise les p

rin
cip

es d
u

 systèm
e d

e n
u

m
ératio

n
 d

écim
al et 

les lan
gages fo

rm
els (lettres, sym

b
o

les...) p
ro

p
res au

x m
ath

ém
a-

tiq
u

es et au
x d

iscip
lin

es scien
tifiq

u
es, n

o
tam

m
en

t p
o

u
r effectu

er 
d

es calcu
ls et m

o
d

éliser d
es situ

atio
n

s. Il lit d
es p

lan
s, se rep

ère 
su

r d
es cartes. Il p

ro
d

u
it et u

tilise d
es rep

résen
tatio

n
s d

'o
b

jets, 
d

'exp
érien

ces, d
e p

h
én

o
m

èn
es n

atu
rels te

ls q
u

e sch
ém

as, cro
q

u
is, 

m
aq

u
ettes, 

p
atro

n
s 

o
u

 
figu

res 
géo

m
étriq

u
es. 

Il 
lit, 

in
te

rp
rète, 

co
m

m
en

te, 
p

ro
d

u
it 

d
es 

tab
leau

x, 
d

es 
grap

h
iq

u
es 

et 
d

es 
d

ia-
gram

m
es o

rgan
isan

t d
es d

o
n

n
ée

s d
e n

atu
res d

iverse
s. 

D
ém

arche scientifiq
u

es 
Il 

in
te

rp
rète 

d
es 

résu
ltats 

statistiq
u

es 
et 

les 
rep

résen
te grap

h
iq

u
em

en
t. 

L’espace et le tem
p

s 
L'élève 

se 
rep

ère 
d

an
s 

l'esp
ace 

à 
d

ifféren
tes 

éch
elles.  

Il sait situ
er u

n
 lieu

 o
u

 u
n

 en
sem

b
le géo

gra-
p

h
iq

u
e en

 u
tilisan

t d
es cartes, en

 les co
m

p
aran

t 
et en

 p
ro

d
u

isan
t lu

i-m
êm

e d
es rep

rése
n

tatio
n

s 
grap

h
iq

u
es. 

In
ven

tio
n

, éla
b

o
ra

tio
n

, p
ro

d
u

ctio
n

 
L'élève im

agin
e, co

n
ço

it et réalise d
es p

ro
d

u
c-

tio
n

s d
e n

atu
res d

ive
rses. 

 

 
D

1
-3

 : R
ep

résen
ter p

o
u

r réso
u

d
re d

es p
ro

b
lèm

es (C
2

) 

 
D

1
-3

 : P
ro

d
u

ire et u
tiliser les rep

résen
tatio

n
s d

es n
o

m
b

res (C
2

) 

 
D

5
 : R

ep
résen

ter d
e

s so
lid

es e
t d

es situ
atio

n
s sp

atiales (C
2

) 

 
D

1
-3

 : P
asser d

’u
n

 m
o

d
e

 d
e rep

rése
n

tatio
n

 à u
n

 au
tre (C

4
) 

C
y
cle 2

 
C

y
cle 3

 
C

y
cle 4

 
L

y
cée 

 A
p

p
réh

en
d

er 
d

ifféren
ts 

systèm
es 

d
e 

rep
rése

n
tatio

n
s 

(d
essin

s, 
sch

ém
as, arb

res d
e calcu

l, etc.). 
 U

tiliser d
es n

o
m

b
res p

o
u

r rep
ré

-
sen

ter d
es q

u
an

tité
s o

u
 d

es gran
-

d
eu

rs. 
 U

tiliser 
d

iverse
s 

rep
résen

tatio
n

s 
d

e 
so

lid
es 

et 
d

e 
situ

atio
n

s 
sp

a-
tiales. 

 

 U
tiliser 

d
es 

o
u

tils 
p

o
u

r 
rep

résen
ter 

u
n

 
p

ro
b

lèm
e 

: 
d

essin
s, 

sch
ém

as, 
d

ia-
gram

m
es, grap

h
iq

u
es, écritu

res avec p
a-

ren
th

èsages,  …
 

 P
ro

d
u

ire et u
tiliser d

iverses rep
ré

sen
ta-

tio
n

s 
d

es 
fractio

n
s 

sim
p

les 
et 

d
es 

n
o

m
b

res d
é

cim
au

x. 
 A

n
alyser u

n
e figu

re p
lan

e so
u

s d
ifféren

ts 
asp

ects 
(su

rface, 
co

n
to

u
r 

d
e 

celle
-ci, 

lign
es et p

o
in

ts). 
 R

eco
n

n
aitre et u

tiliser d
es p

rem
iers élé-

m
en

ts d
e co

d
ages d

’u
n

e figu
re p

lan
e o

u
 

d
’u

n
 so

lid
e. 

 U
tiliser et p

ro
d

u
ire d

es rep
ré

sen
tatio

n
s 

d
e so

lid
es et d

e situ
atio

n
s sp

atiales. 

 C
h

o
isir et m

ettre en
 relatio

n
 d

es cad
res 

(n
u

m
ériq

u
e, 

algéb
riq

u
e, 

gé
o

m
étriq

u
e) 

ad
ap

té
s p

o
u

r traiter u
n

 p
ro

b
lèm

e o
u

 p
o

u
r 

étu
d

ier u
n

 o
b

jet m
ath

ém
atiq

u
e. 

 P
ro

d
u

ire et u
tiliser p

lu
sieu

rs rep
résen

ta-
tio

n
s d

es n
o

m
b

res. 
 R

ep
rése

n
te

r 
d

es 
d

o
n

n
ées 

so
u

s 
fo

rm
e 

d
’u

n
e série statistiq

u
e. 

 U
tiliser, p

ro
d

u
ire et m

ettre en
 relatio

n
 d

es 
rep

rése
n

tatio
n

s d
e so

lid
es (p

ar exem
p

le, 
p

ersp
ective o

u
 vu

e d
e d

essu
s/d

e d
esso

u
s) 

et d
e situ

atio
n

s sp
atiales (sch

ém
as, cro

-
q

u
is, m

aq
u

ettes, p
atro

n
s, figu

res géo
m

é-
triq

u
es, 

p
h

o
to

grap
h

ies, 
p

lan
s, 

cartes, 
co

u
rb

es d
e n

iveau
). 

 C
h

o
isir u

n
 cad

re (n
u

m
ériq

u
e, al-

gé
b

riq
u

e, géo
m

étriq
u

e…
) ad

ap
té

 
p

o
u

r traiter u
n

 p
ro

b
lèm

e o
u

 p
o

u
r 

rep
résen

ter 
u

n
 

o
b

jet 
m

ath
ém

a-
tiq

u
e. 

 P
asser d

’u
n

 m
o

d
e d

e rep
rése

n
ta-

tio
n

 à u
n

 au
tre.  

 C
h

an
ger d

e registre. 
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 R

aiso
n

n
er 

D
o

m
a

in
e

s d
u

 so
cle

 : 2
, 3

, 4
 

D
O

M
A

IN
E

 2
 

D
O

M
A

IN
E

 3
 

D
O

M
A

IN
E

 4
 

O
rgan

isatio
n

 d
u

 travail p
erso

n
n

el 
Il sait id

en
tifier u

n
 p

ro
b

lèm
e, s'en

gager d
an

s 
u

n
e d

ém
arch

e d
e réso

lu
tio

n
, m

o
b

iliser les 
co

n
n

aissan
ces n

écessaires, an
alyser et e

x-
p

lo
iter les erreu

rs, m
ettre à l'essai p

lu
sieu

rs 
so

lu
tio

n
s, acco

rd
er u

n
e im

p
o

rtan
ce p

articu
-

lière au
x co

rrectio
n

s. 

C
o

o
pératio

n et réalisatio
n

 de p
ro

jets 
L'élève 

travaille 
en

 
éq

u
ip

e, 
p

artage 
d

es 
tâch

es, s'e
n

gage d
an

s u
n

 d
ialo

gu
e co

n
stru

c-
tif, accep

te
 la co

n
trad

ictio
n

 to
u

t en
 d

éfe
n

-
d

an
t so

n
 p

o
in

t d
e vu

e, fait p
reu

ve
 d

e d
ip

lo
-

m
atie, n

égo
cie et rech

erch
e u

n
 co

n
sen

su
s. 

Exp
ressio

n
 d

e la sen
sib

ilité et d
es o

p
in

io
ns, respect d

es au
tres 

Il exp
lo

ite ses facu
ltés in

tellectu
elles et p

h
ysiq

u
es en

 ayan
t co

n
fian

ce en
 sa cap

acité
 à 

réu
ssir et à p

ro
gre

sser. 

R
éflexio

n
 et d

iscern
em

en
t 

Il fo
n

d
e et d

éfen
d

 ses ju
gem

en
ts en

 s'ap
p

u
yan

t su
r sa réflexio

n
 et su

r sa m
aîtrise d

e l'ar-
gu

m
en

tatio
n

. 
L'élève vérifie la valid

ité d
'u

n
e in

fo
rm

atio
n

 et d
istin

gu
e ce q

u
i est o

b
jectif et ce q

u
i est 

su
b

jectif. Il ap
p

ren
d

 à ju
stifier ses ch

o
ix et à co

n
fro

n
ter ses p

ro
p

res ju
gem

en
ts avec ceu

x 
d

es au
tres. Il sait rem

ettre en
 cau

se ses ju
gem

en
ts in

itiau
x ap

rès u
n

 d
éb

at argu
m

e
n

té, il 
d

istin
gu

e so
n

 in
térêt p

articu
lier d

e l'in
té

rêt gén
éral. 

R
esp

o
n

sab
ilité, sen

s d
e l'en

gagem
en

t et de l'in
itiative 

L'élève co
o

p
ère e

t fait p
reu

ve d
e resp

o
n

sab
ilité vis-à-vis d

'au
tru

i. 
L'élève sait p

ren
d

re d
es in

itiative
s, …

 ap
rès avo

ir évalu
é les co

n
séq

u
en

ces d
e so

n
 actio

n
. 

D
ém

arche scientifiq
u

es  
L'élève 

sait 
m

en
er 

u
n

e 
d

é
-

m
arch

e d
'in

vestigatio
n

.  
P

o
u

r cela, […
] il an

alyse, ar-
gu

m
en

te, 
m

èn
e 

d
ifféren

ts 
typ

es d
e raiso

n
n

em
en

ts (p
ar 

an
alo

gie, 
d

éd
u

ctio
n

 
lo

-
giq

u
e...) ; 

 

 
D

2
 : R

aiso
n

n
er p

o
u

r réso
u

d
re d

es p
ro

b
lèm

es (C
2

) 
 

 
 

 
 

●
         D

4 : D
ém

o
n

trer (C
2

) 

 
D

2
 &

 D
3

 : R
aiso

n
n

er co
llectivem

en
t (C

2
) 

 
 

 
 

 
 

●
         D

4 : Ju
stifier, argu

m
en

ter (C
2

) 

C
y
cle 2

 
C

y
cle 3

 
C

y
cle 4

 
L

y
cée 

 A
n

ticip
er le résu

ltat d
’u

n
e m

an
ip

u
-

latio
n

, d
’u

n
 calcu

l, o
u

 d
’u

n
e m

e
-

su
re. 

 R
aiso

n
n

er su
r d

es figu
res p

o
u

r les 
rep

ro
d

u
ire avec d

es in
stru

m
en

ts. 
 Te

n
ir 

co
m

p
te 

d
’élém

en
ts 

d
ive

rs 
(argu

m
en

ts 
d

’au
tru

i, 
résu

ltats 
d

’u
n

e e
xp

érien
ce, so

u
rces in

te
rn

es 
o

u
 e

xtern
es a la classe, etc.) p

o
u

r 
m

o
d

ifier so
n

 ju
gem

en
t. 

 P
ren

d
re 

p
ro

gressivem
en

t 
co

n
s-

cien
ce 

d
e 

la 
n

écessite 
et 

d
e 

l’in
té

rêt d
e ju

stifier ce q
u

e l’o
n

 af-
firm

e. 
 

 R
éso

u
d

re 
d

es 
p

ro
b

lèm
es 

n
é

cessitan
t 

l’o
rgan

isatio
n

 d
e d

o
n

n
ées m

u
ltip

les o
u

 la 
co

n
stru

ctio
n

 
d

’u
n

e 
d

ém
arch

e 
q

u
i 

co
m

-
b

in
e d

es étap
es d

e raiso
n

n
e

m
en

t. 
 En

 géo
m

étrie, p
asser p

ro
gressivem

en
t d

e 
la p

ercep
tio

n
 au

 co
n

trô
le p

ar les in
stru

-
m

en
ts p

o
u

r am
o

rcer d
es raiso

n
n

em
en

ts 
s’ap

p
u

yan
t u

n
iq

u
em

en
t su

r d
es p

ro
p

rié-
té

s d
es figu

res et su
r d

es relatio
n

s en
tre

 
o

b
jets. 

 P
ro

gresse
r 

co
llectivem

en
t 

d
an

s 
u

n
e 

in
-

vestigatio
n

 
en

 
sach

an
t 

p
ren

d
re 

en
 

co
m

p
te

 le p
o

in
t d

e vu
e d

’au
tru

i. 
 Ju

stifier ses affirm
atio

n
s et rech

erch
er la 

valid
ité

 d
es in

fo
rm

atio
n

s d
o

n
t o

n
 d

isp
o

se. 

 R
éso

u
d

re 
d

es 
p

ro
b

lèm
es 

im
p

liq
u

an
t 

d
es gran

d
eu

rs variées (géo
m

étriq
u

es, 
p

h
ysiq

u
es, 

éco
n

o
m

iq
u

es) : m
o

b
iliser 

les co
n

n
aissan

ces n
écessaires, an

aly-
ser et exp

lo
iter ses erreu

rs, m
ettre à 

l’essai p
lu

sieu
rs so

lu
tio

n
s. 

 M
en

er co
llectivem

en
t u

n
e in

vestiga-
tio

n
 en

 sach
an

t p
ren

d
re en

 co
m

p
te le 

p
o

in
t d

e vu
e d

’au
tru

i. 
 D

ém
o

n
trer : u

tiliser u
n

 raiso
n

n
em

en
t 

lo
giq

u
e 

et 
d

es 
règles 

étab
lies 

(p
ro

-
p

riété
s, 

th
éo

rèm
es, 

fo
rm

u
les) 

p
o

u
r 

p
arve

n
ir à u

n
e co

n
clu

sio
n

. 
 Fo

n
d

er et d
éfen

d
re ses ju

gem
en

ts en
 

s’ap
p

u
yan

t su
r d

es résu
ltats étab

lis et 
su

r sa m
aîtrise d

e l’argu
m

en
tatio

n
. 

 U
tiliser les n

o
tio

n
s d

e la lo
giq

u
e élé

-
m

en
taire 

(co
n

d
itio

n
s 

n
écessaires 

o
u

 
su

ffisan
te

s, 
éq

u
ivalen

ces, 
co

n
n

ec-
te

u
rs) p

o
u

r b
âtir u

n
 raiso

n
n

em
en

t.  
 D

ifféren
cier le statu

t d
es én

o
n

cés m
is 

en
 

jeu
 

: 
d

éfin
itio

n
, 

p
ro

p
riété

, 
th

éo
-

rèm
e d

ém
o

n
tré, th

éo
rèm

e ad
m

is…
  

 U
tiliser d

ifféren
ts typ

es d
e raiso

n
n

e-
m

en
t 

(p
ar 

an
alyse 

et 
syn

th
èse, 

p
ar 

éq
u

ivalen
ce, 

p
ar 

d
isjo

n
ctio

n
 

d
e 

cas, 
p

ar 
l’ab

su
rd

e, 
p

ar 
co

n
trap

o
sée, 

p
ar 

récu
rren

ce…
).  

 Effectu
er 

d
es 

in
féren

ces 
(in

d
u

ctives, 
d

éd
u

ctives) p
o

u
r o

b
te

n
ir d

e n
o

u
veau

x 
résu

ltats, 
co

n
d

u
ire 

u
n

e 
d

ém
o

n
stra-

tio
n

, co
n

firm
er o

u
 in

firm
er u

n
e co

n
-

jectu
re, p

ren
d

re u
n

e d
écisio

n
. 
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 C

alcu
ler 

D
o

m
a

in
e

 d
u

 so
cle

 : 4
 

D
O

M
A

IN
E

 1
 

D
O

M
A

IN
E

 4
 

C
om

p
ren

d
re, s'exp

rim
er en

 u
tilisant les lan

gages m
ath

ém
atiq

ues, scientifiq
ues et 

in
fo

rm
atiq

u
es 

L'élève u
tilise les p

rin
cip

es d
u

 systèm
e d

e n
u

m
ératio

n
 d

écim
al et les lan

gages 
fo

rm
els (lettres, sym

b
o

les...) p
ro

p
res au

x m
ath

ém
atiq

u
es et au

x d
iscip

lin
es scie

n
-

tifiq
u

es, n
o

tam
m

en
t p

o
u

r effectu
er d

es calcu
ls et m

o
d

éliser d
es situ

atio
n

s. 

D
ém

arche scien
tifiq

u
es  

L'élève p
ratiq

u
e le calcu

l, m
en

tal et écrit, exact et ap
p

ro
ch

é, il estim
e et co

n
trô

le 
les ré

su
ltats, n

o
tam

m
en

t en
 u

tilisan
t les o

rd
res d

e gran
d

eu
r.  

 

 
C

alcu
ler avec d

es n
o

m
b

res (C
2

) 

 
C

o
n

trô
ler les calcu

ls (C
2

) 

 
C

alcu
ler avec d

es lettres, d
es algo

rith
m

es,…
 (C

4
) 

C
y
cle 2

 
C

y
cle 3

 
C

y
cle 4

 
L

y
cée 

 C
alcu

ler 
avec 

d
es 

n
o

m
b

res 
en

tiers, 
m

en
talem

en
t o

u
 à la m

ain
, d

e m
a-

n
ière exacte

 o
u

 ap
p

ro
ch

ée, en
 u

tili-
san

t 
d

es 
straté

gies 
ad

ap
té

es 
au

x 
n

o
m

b
res en

 jeu
. 

 C
o

n
trô

ler 
la 

vraisem
b

lan
ce 

d
e 

ses 
résu

ltats. 
 

 C
alcu

ler avec d
es n

o
m

b
res d

écim
au

x, 
d

e m
an

ière exacte o
u

 ap
p

ro
ch

ée, en
 

u
tilisan

t d
es straté

gies o
u

 d
es tech

-
n

iq
u

es ap
p

ro
p

rié
es (m

en
talem

en
t, en

 
lign

e, o
u

 en
 p

o
san

t les o
p

ératio
n

s). 
 C

o
n

trô
ler 

la 
vraisem

b
lan

ce 
d

e 
ses 

ré
su

ltats. 
 U

tiliser u
n

e calcu
latrice p

o
u

r tro
u

ver 
o

u
 vérifier u

n
 ré

su
ltat. 

 C
alcu

ler avec d
es n

o
m

b
res ratio

n
n

els, 
d

e m
an

ière exacte o
u

 ap
p

ro
ch

ée, en
 

co
m

b
in

an
t d

e faço
n

 ap
p

ro
p

riée le cal-
cu

l m
en

tal, le calcu
l p

o
sé et le calcu

l 
in

stru
m

en
té (calcu

latrice o
u

 lo
giciel). 

 C
o

n
trô

ler 
la 

vraisem
b

lan
ce 

d
e 

ses 
résu

ltats, n
o

tam
m

en
t en

 estim
an

t d
es 

o
rd

res d
e gran

d
eu

r o
u

 en
 u

tilisan
t d

es 
en

cad
rem

en
ts. 

 C
alcu

ler en
 u

tilisan
t le lan

gage algé
-

b
riq

u
e (lettres, sym

b
o

les, etc.). 

 Effectu
er u

n
 calcu

l au
to

m
atisab

le à la 
m

ain
 o

u
 à l’aid

e d
’u

n
 in

stru
m

en
t (cal-

cu
latrice, lo

giciel).  
 M

ettre 
en

 
œ

u
vre

 
d

es 
algo

rith
m

es 
sim

p
les.  

 Exe
rcer l’in

telligen
ce d

u
 calcu

l : o
rga-

n
iser les d

ifféren
tes étap

es d
’u

n
 calcu

l 
co

m
p

lexe, 
ch

o
isir 

d
es 

tran
sfo

rm
a-

tio
n

s, effectu
er d

es sim
p

lificatio
n

s.  
 C

o
n

trô
ler 

les 
calcu

ls 
(au

 
m

o
yen

 
d

’o
rd

res d
e gran

d
eu

r, d
e co

n
sid

éra-
tio

n
s d

e sign
e o

u
 d

’en
cad

rem
en

t). 
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 C

o
m

m
u

n
iq

u
er 

D
o

m
a

in
e

s d
u

 so
cle

 : 1
, 3

 

D
O

M
A

IN
E

 1
 

D
O

M
A

IN
E

 3
 

D
O

M
A

IN
E

 4
 

C
om

p
ren

d
re, s'exp

rim
er en

 utilisan
t les langages m

a-
th

ém
atiq

u
es, scien

tifiq
ues et info

rm
atiq

ues 
L'élève u

tilise les p
rin

cip
es d

u
 systèm

e d
e n

u
m

ératio
n

 
d

écim
al et les lan

gages fo
rm

els (lettres, sym
b

o
les...) 

p
ro

p
res au

x m
ath

ém
atiq

u
es et au

x d
iscip

lin
es scien

ti-
fiq

u
es, n

o
tam

m
en

t p
o

u
r effectu

e
r d

es calcu
ls et m

o
-

d
éliser d

es situ
atio

n
s. 

R
éflexio

n
 et d

iscern
em

en
t 

L'élève 
vérifie 

la 
valid

ité 
d

'u
n

e 
in

fo
rm

atio
n

 
et 

d
is-

tin
gu

e ce q
u

i est o
b

jectif et ce q
u

i est su
b

jectif. 
Il ap

p
ren

d
 à ju

stifier ses ch
o

ix et à co
n

fro
n

te
r ses 

p
ro

p
re

s ju
gem

e
n

ts ave
c ce

u
x d

es au
tres. Il sait re-

m
ettre en

 cau
se ses ju

gem
en

ts in
itiau

x ap
rès u

n
 d

é-
b

at argu
m

e
n

té
, il d

istin
gu

e so
n

 in
té

rêt p
articu

lier d
e 

l'in
té

rêt gén
éral. 

D
ém

arche scientifiq
u

es 
L’élève ren

d
 co

m
p

te d
e sa d

ém
arch

e. Il exp
lo

ite et 
co

m
m

u
n

iq
u

e 
les 

résu
ltats 

d
e 

m
esu

res 
o

u
 

d
e 

re-
ch

erch
es en

 u
tilisan

t les lan
gages scien

tifiq
u

es à b
o

n
 

escien
t. 

Il in
te

rp
rète d

es 
résu

ltats statistiq
u

es et les 
rep

ré-
sen

te
 grap

h
iq

u
em

en
t. 

 

 
D

1
-3

 : C
o

m
m

u
n

iq
u

er en
 u

tilisan
t les lan

gages m
ath

ém
atiq

u
es (C

2
)  

 
D

1
-1

 &
 D

3
 : C

o
m

m
u

n
iq

u
er p

o
u

r exp
liq

u
er, argu

m
en

ter e
t co

m
p

ren
d

re au
tru

i (C
3) 

 
D

3
 : C

o
m

m
u

n
iq

u
er p

o
u

r p
o

rter u
n

 regard
 critiq

u
e

 (C
4

) 

C
y
cle 2

 
C

y
cle 3

 
C

y
cle 4

 
L

y
cée 

 U
tiliser l’o

ral et l’écrit, le lan
gage n

a-
tu

rel p
u

is q
u

elq
u

es rep
résen

tatio
n

s et 
q

u
elq

u
es sym

b
o

les p
o

u
r exp

licite
r d

es 
d

ém
arch

es, 
argu

m
en

ter 
d

es 
raiso

n
-

n
em

en
ts. 

 

 U
tiliser 

p
ro

gressivem
en

t 
u

n
 

vo
cab

u
-

laire 
ad

éq
u

at 
et/o

u
 

d
es 

n
o

tatio
n

s 
ad

ap
té

es p
o

u
r d

écrire u
n

e situ
atio

n
, 

exp
o

ser u
n

e argu
m

en
tatio

n
. 

 Exp
liq

u
er sa d

ém
arch

e o
u

 so
n

 raiso
n

-
n

em
en

t, co
m

p
ren

d
re les exp

licatio
n

s 
d

’u
n

 
au

tre 
et 

argu
m

en
te

r 
d

an
s 

l’éch
an

ge
. 

 Faire le lien
 en

tre le lan
gage n

atu
rel 

et 
le 

lan
gage 

algéb
riq

u
e. 

D
istin

gu
er 

d
es sp

écificités d
u

 lan
gage m

ath
ém

a-
tiq

u
e 

p
ar 

rap
p

o
rt 

à 
la 

lan
gu

e 
fran

-
çaise. 

 Exp
liq

u
er à l’o

ral o
u

 à l’écrit (sa d
é

-
m

arch
e, so

n
 raiso

n
n

em
en

t, u
n

 calcu
l, 

u
n

 p
ro

to
co

le d
e co

n
stru

ctio
n

 géo
m

é-
triq

u
e, 

u
n

 
algo

rith
m

e), 
co

m
p

ren
d

re 
les 

exp
licatio

n
s 

d
’u

n
 

au
tre 

et 
argu

-
m

en
ter d

an
s l’é

ch
an

ge. 
 V

érifier la valid
ité d

’u
n

e in
fo

rm
atio

n
 

et d
istin

gu
er ce q

u
i est o

b
jectif et ce 

q
u

i 
est 

su
b

jectif 
; 

lire, 
in

te
rp

réter, 
co

m
m

en
ter, 

p
ro

d
u

ire 
d

es 
tab

leau
x, 

d
es grap

h
iq

u
es, d

es d
iagram

m
es. 

 O
p

érer la co
n

versio
n

 en
tre le lan

gage 
n

atu
rel et le lan

gage sym
b

o
liq

u
e fo

r-
m

el.  
 D

évelo
p

p
er 

u
n

e 
argu

m
en

tatio
n

 
m

a-
th

ém
atiq

u
e 

co
rrecte

 
à 

l’écrit 
o

u
 

à 
l’o

ral.  
 C

ritiq
u

er u
n

e d
ém

arch
e o

u
 u

n
 résu

l-
tat.  

 S’exp
rim

er avec clarté
 et p

récisio
n

 à 
l’o

ral et à l’écrit. 
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Croisements entre enseignements 
 

Les mathématiques occupent une place essentielle dans les enseignements pratiques 
interdisciplinaires. Elles fournissent des outils de calcul et de représentation (à l’aide de tableaux, de 

schémas, de graphiques), des méthodes (prenant appui sur différents types de raisonnement) qui permettent 

d’organiser, de hiérarchiser et d’interpréter des informations d’origines diverses. Elles sont porteuses de 
concepts et proposent des outils de modélisation. 
Pour autant, les élèves doivent aussi percevoir que les mathématiques ne sont pas figées, qu’elles se 

développent et affrontent parfois des crises. Elles sont le produit de la pensée humaine, peuvent 
être objets de créativité et sont constitutives de la culture de toute société. 
Quelques exemples de thèmes qui peuvent être travaillés avec plusieurs autres disciplines sont proposés ci-
dessous. La variété des métiers dans lesquels les mathématiques jouent un rôle important ou essentiel peut 
être explorée dans l’EPI Monde économique et professionnel. L’utilisation de supports en langue étrangère ou 
régionale, outre une plus grande exposition à la langue, offre une ouverture à une autre approche des 
mathématiques et permet de s’inscrire dans l’EPI Langues et cultures étrangères ou, le cas échéant, régionales. 

Corps, santé, bien-être et sécurité  
 En lien avec l’éducation physique et sportive, les sciences de la vie et de la Terre, la chimie, la 

technologie. 
Sport et sciences ; alimentation et entraînement ; physiologie de l’effort et performances. 
Statistiques, proportionnalité, représentation de données, vitesse. 

 En lien avec les sciences de la vie et de la Terre, l’éducation physique et sportive 
Rythmes circadiens, fréquences respiratoires, fréquences cardiaques.  
Relevé, interprétation des données ; mesure de durées, fréquences. 

 En lien avec les sciences de la vie et de la Terre, la géographie.  
Les séismes et raz-de-marée. 
Proportionnalité, échelles, vitesse. 

Culture et création artistiques  
 En lien avec les arts plastiques, la technologie, le français.  

L’architecture, art, technique et société.  
Proportionnalité, agrandissement réduction, géométrie. 

 En lien avec les arts plastiques, l’histoire. 
Les représentations en perspectives.  
Perspectives parallèles ; expérience de Brunelleschi. 

 En lien avec l’histoire, les sciences (sciences de la vie et de la Terre, physique-chimie), les arts 
plastiques.  
Les relations entre arts et sciences dans la civilisation médiévale musulmane.  
Translations, symétries, figures géométriques, frises et pavages. 

Transition écologique et développement durable  
 En lien avec la géographie, la technologie, les sciences de la vie et de la Terre.  

L’aménagement du territoire.  
Cartes ; réduction, agrandissement. 

 En lien avec la physique-chimie, les sciences de la vie et de la Terre, l’histoire et la géographie, le 
français, les langues vivantes étrangères et régionales, l’éducation aux médias et à l’information.  
Les phénomènes météorologiques et climatiques. 
Différentes échelles de temps ; statistiques. 

 En lien avec la physique-chimie, les sciences de la vie et de la Terre, l’histoire et la géographie.  
Gestion des ressources naturelles.  

Croisements entre enseignements
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Calcul de consommation d’eau, d’énergie… ; prix d'extraction, de production, de marché ;  
grandeurs quotient et grandeurs produit. 

 Information, communication, citoyenneté  
 En lien avec l’éducation aux médias et à l’information, la géographie, les sciences de la vie et de 

la Terre.  
L’information chiffrée et son interprétation.  
Représentations, choix des échelles. 

 En lien avec la technologie, l’éducation aux médias et à l’information.  
Le stockage de l’information sur support numérique. 
Calcul, puissances. 

Langues et cultures de l’Antiquité  
 En lien avec les langues anciennes, l’histoire, les sciences. 

Questions de sciences dans l’Antiquité. 
Mesure de la circonférence de la Terre par Eratosthène ; racines carrées ; Thalès, Pythagore ; 
fractions égyptiennes ; différents systèmes et formes de numération. 

Sciences, technologie et société. 
 En lien avec l’histoire, les sciences et la technologie.  

Les théories scientifiques qui ont changé la vision du monde Ptolémée, Copernic, Galilée, 
Kepler. 
Rotation, périodicité. 

 En lien avec l’histoire, les sciences et la technologie.  
Les sciences à l’époque de la Révolution française.  
Système métrique ; méridien ; triangulation ; incertitude. 

 En lien avec la technologie, le français, l’éducation aux médias et à l’information. 
Réel et virtuel, de la science-fiction à la réalité.  
Programmer un robot, concevoir un jeu. 
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REPERES DE PROGRESSIVITE CYCLE 3 

Comparaison ancien et nouveau programme 

 

Il est possible, lors de la résolution de problèmes, d’aller au-delà des repères de progressivité identifiés pour chaque 
niveau. 

Nombres et calculs 
(Ce thème comprend la proportionnalité et l’organisation de données) 

Niveau Préconisations nouvelles 
en rouge ce qui est nouveau 
en vert ce qui est reporté en 6° 

Ancien programme 
en bleu ce qui est identique et  
en rouge ce qui est différent 

CM1 
CM2 

6° 

En début du cycle, les nombres sont abordés jusqu’à 1 000 
000, puis progressivement jusqu'au milliard. Ce travail devra 
être entretenu tout au long du cycle 3.  

C’est identique 

CM1 
CM2 

6° 

Fractions et décimaux : Les fractions sont à la fois objet 
d'étude et support pour l’introduction et l'apprentissage des 
nombres décimaux. Pour cette raison, on commence dès le 

CM1 l'étude des fractions simples (comme 
 

 
 
 

 
 
 

 
) et des 

fractions décimales. Du CM1 à la 6
ème

, on aborde différentes 
conceptions possibles de la fraction, du partage de grandeurs 
jusqu’au quotient de deux nombres entiers, qui sera étudié 
en 6

ème
. Pour les nombres décimaux, les activités peuvent se 

limiter aux centièmes en début de cycle pour s'étendre aux 
dix-millièmes en 6

ème
. 

C’est identique (un peu plus de 
prudence au CM1 et CM2) 

CM1 
CM2 

6° 

Les différentes techniques opératoires portent sur des 
nombres entiers et/ou des nombres décimaux : 

- addition et soustraction pour les nombres décimaux 
dès le CM1 ; 

- multiplication d’un nombre décimal par un nombre 
entier au CM2, de deux nombres décimaux en 6

ème 
; 

- division euclidienne dès le début de cycle, division 
de deux nombres entiers avec quotient décimal, 
division d'un nombre décimal par un nombre entier 
à partir du CM2.  

 
 

C’est moins ambitieux que dans les 
anciens programmes avec une plus 
grande progressivité  
La multiplication de décimaux en 6° 
au lieu du CM1 ou CM2 
La division de 2 décimaux n’est plus 
au programme  même en 6°.  

CM1 
CM2 

6° 

La résolution de problème : La progressivité sur la résolution 
de problèmes, outre la structure mathématique du 
problème, repose notamment sur : 

- les nombres mis en jeu : entiers (tout au long du 
cycle) puis décimaux ;  

- le nombre d’étapes de calcul et la détermination ou 
non de ces étapes par les élèves : selon les cas, à 
tous les niveaux du cycle 3, on passe de problèmes 
dont la solution engage une démarche à une ou 
plusieurs étapes indiquées dans l’énoncé à des 
problèmes, en 6

ème
, nécessitant l’organisation de 

données multiples ou la construction d’une 
démarche ; 

Les supports envisagés pour la prise d’informations : la 
collecte des informations utiles peut se faire à partir d’un 
support unique en CM1 (texte ou tableau ou représentation 

C’est très ressemblant avec l’ancien 
programme  
Mais la place de la résolution des 
problèmes est réaffirmée et 
consolidée. 
La description didactique met bien 
en évidence les variables didactiques  
La communication est 
essentiellement orale en CM1 et de 
plus en plus écrite. 
L’importance de la démarche est 
précisée.  
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graphique) puis à partir de deux supports complémentaires 
pour aller vers des tâches complexes mêlant plusieurs 
supports en 6

ème
.  

La communication de la démarche et des résultats prend 
différentes formes et s’enrichit au cours du cycle.  

- Dès le début du cycle, les problèmes proposés relèvent des 
quatre opérations, l’objectif est d’automatiser la 
reconnaissance de l’opération en fin de cycle 3. 
 

CM1 
CM2 

6 

La proportionnalité doit être traitée dans le cadre de chacun 
des trois domaines « nombres et calculs », « grandeurs et 
mesures » et « espace et géométrie ».  
En CM1, le recours aux propriétés de linéarité (additive et 
multiplicative) est privilégié dans des problèmes mettant en 
jeu des nombres entiers. Ces propriétés doivent être 
explicitées ; elles peuvent être institutionnalisées de façon 
non formelle à l’aide d’exemples (« si j’ai deux fois, trois 
fois… plus d’invités, il me faudra deux fois, trois fois… plus 
d’ingrédients » ; « si 6 stylos coutent 10 euros et 3 stylos 
coutent 5 euros, alors 9 stylos coutent 15 euros » ). Les 
procédures du type passage par l’unité ou calcul du 
coefficient de proportionnalité sont mobilisées 
progressivement sur des problèmes le nécessitant et en 
fonction des nombres (entiers ou décimaux) choisis dans 
l’énoncé ou intervenant dans les calculs. À partir du CM2, des 
situations impliquant des échelles ou des vitesses constantes 
peuvent être rencontrées. Le sens de l’expression « …% de » 
apparait en milieu de cycle. Il s’agit de savoir l’utiliser dans 
des cas simples (50 %, 25 %, 75 %, 10 %) où aucune 
technique n’est nécessaire, en lien avec les fractions d’une 
quantité. En fin de cycle, l’application d’un taux de 
pourcentage est un attendu. 
 

Les objectifs sur la proportionnalité 
sont proches des anciens 
programmes. 
L’explicitation des contenus était 
succincte. Maintenant, elle est plus 
explicite  
Donc la place de la proportionnalité 
est réaffirmée et consolidée. 
La description didactique met bien 
en évidence les variables didactiques 
mais aussi l’importance de 
l’institutionnalisation des méthodes 
Les taux de % sont clairement 
abordés au CM2 sur des cas simples, 
ce qui n’était pas précisé dans les 
anciens programmes. 

Grandeurs et mesures 

Niveau Préconisations nouvelles Ancien programme 

CE2 
CM1 
CM2 

6° 

L’étude d’une grandeur nécessite des activités ayant pour 
but de définir la grandeur (comparaison directe ou indirecte, 
ou recours à la mesure), d’explorer les unités du système 
international d’unités correspondant, de faire usage des 
instruments de mesure de cette grandeur, de calculer des 
mesures avec ou sans formule. Toutefois, selon la grandeur 
ou selon la fréquentation de celle-ci au cours du cycle 
précédent, les comparaisons directes ou indirectes de 
grandeurs (longueur, masse et durée) ne seront pas reprises 
systématiquement.  

C’est très ressemblant avec l’ancien 
programme  

CM2 
6° 

Les longueurs : En 6
ème

, le travail sur les longueurs permet en 
particulier de consolider la notion de périmètre, et d’établir 
la notion de distance entre deux points, entre un point et 
une droite. L’usage du compas permet de comparer et 
reporter des longueurs, de comprendre la définition du 
cercle (comme ensemble des points à égale distance du 
centre). La construction et l’utilisation des formules du 
périmètre du carré et du rectangle interviennent 
progressivement au cours du cycle. La formule donnant la 
longueur d’un cercle est utilisée en 6

ème
. 

C’est très ressemblant avec l’ancien 
programme  
Sauf la formule donnant la longueur 
d’un cercle qui était vue au CM2 
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CM1 
CM2 

6° 

Les durées : Un travail de consolidation de la lecture de 
l’heure, de l’utilisation des unités de mesure des durées et de 
leurs relations ainsi que des instruments de mesure des 
durées est mené en CM1 et en CM2. Tout au long du cycle, la 
résolution de problèmes s’articule autour de deux types de 
tâches : calculer une durée à partir de la donnée de l’instant 
initial et de l’instant final, déterminer un instant à partir de la 
connaissance d’un instant et d’une durée. La maitrise des 
unités de mesure de durées et de leurs relations permet 
d’organiser la progressivité de ces problèmes.  

C’est ressemblant à l’ancien 
programme. 
Mais, les opérations sur les durées 
ne sont plus attendues ; de simples 
décompositions suffisent. 

CM1 
CM2 

6° 

Les aires : Tout au long du cycle, il convient de choisir la 
procédure adaptée pour comparer les aires de deux surfaces, 
pour déterminer la mesure d’une aire avec ou sans recours 
aux formules. Dès le CM1, on compare et on classe des 
surfaces selon leur aire. La mesure ou l’estimation de l’aire 
d’une surface à l’aide d’une surface de référence ou d’un 
réseau quadrillé est ensuite abordée. Une fois ces notions 
stabilisées, on découvre et on utilise les unités d’aire usuelle 
et leurs relations. On peut alors construire et utiliser les 
formules pour calculer l’aire d’un carré, d’un rectangle, puis 
en 6

ème
, calculer l’aire d’un triangle rectangle, d’un triangle 

quelconque dont une hauteur est connue, d’un disque. 
 

Le nouveau programme est moins 
ambitieux même si on commence en 
CM1 l’étude des aires mais 
seulement avec une surface de 
référence ou un réseau quadrillé 
La formule de l’aire du u triangle, 
vue au CM2 auparavant, est 
reportée en 6° 

CE2 
CM1 
CM2 

6° 

Contenance et volume : En continuité avec le cycle 2, la 
notion de volume sera vue d’abord comme une contenance. 
Au primaire, on compare des contenances sans les mesurer 
et on mesure la contenance d’un récipient par un 
dénombrement d’unités, en particulier en utilisant les unités 
usuelles (L, dL, cL, mL) et leurs relations. Au collège, ce travail 
est poursuivi en déterminant le volume d’un pavé droit. On 
relie alors les unités de volume et de 
contenance (1 L = 1 dm

3 
; 1 000 L = 1 m

3
). 

Bien que démarrant au cycle 2, les 
ambitions sont moins élevées sur les 
volumes. 
Les conversions (L dm3 etc) sont 
reportées en 6° 
La formule de l’aire du pavé droit 
est aussi reportée en 6° 

CM1 
CM2 

6° 

Les angles : Au primaire, il s’agit d’estimer et de vérifier, en 
utilisant l’équerre si nécessaire, qu’un angle est droit, aigu ou 
obtus, de comparer les angles d’une figure puis de 
reproduire un angle, en utilisant un gabarit. Ce travail est 
poursuivi au collège, où l’on introduira une unité de mesure 
des angles et l’utilisation d’un outil de mesure (le 
rapporteur). 

C’est ressemblant à l’ancien 
programme. 
 

CM1 
CM2 

6° 

La monnaie : non évoqué directement « grandeurs 
économiques »  

L’attendu sur la monnaie est 
identique 

Espace et géométrie 

Niveau Préconisations nouvelles Ancien programme 

CM1 
CM2 

6° 

Les apprentissages spatiaux : Dans la continuité du cycle 2 et 
tout au long du cycle, les apprentissages spatiaux se réalisent 
à partir de problèmes de repérage de déplacement d’objets, 
d’élaboration de représentation dans des espaces réels, 
matérialisés (plans, cartes…) ou numériques. 

 Les solides (cube, pavé droit, 
cylindre, prismes droits, 
pyramide) étaient spécifiées dès 
le CM2. Ce n’est plus le cas. 
Les compétences attendues sont 
proches  
Sauf l’utilisation du numérique 
(robot, cartes numériques et 
geogebra à l’école…) 

Repères de progressivité Cycle 3 - Comparaison ancien et nouveau programme

Nouveaux programmes de Mathématiques au Collège
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CM1 
CM2 

6° 

Les apprentissages géométriques : Ces apprentissages 
développent la connaissance de figures planes, de solides 
mais aussi de relations entre objets et de propriétés des 
objets. Le parallélogramme ne fait l’objet que d’une 
première fréquentation en 6

ème
 et est notamment l’occasion 

d’un retour sur la notion de parallélisme. Le choix des objets 
considérés et des relations et propriétés à prendre en 
compte, les contraintes sur les instruments à utiliser, les 
gestes à réaliser, les justifications et moyens de validation 
acceptés permettent d’organiser la progressivité des 
apprentissages et d’enrichir les procédures de résolution des 
élèves. Ainsi, ce ne sont pas seulement les tâches qui 
évoluent d’un niveau à l’autre mais les procédures pour 
réaliser ces tâches. 
La progressivité s’organise en prenant en compte : 

 les gestes de géométrie : certaines compétences de 
construction, comme tracer un segment d’une 
longueur donnée ou reporter la longueur d’un 
segment (CM1-CM2) ou encore reproduire un angle 
(6

ème
) sont menées conjointement avec les 

apprentissages du domaine « grandeurs et 
mesures », 

 l’évolution des procédures et de la qualité des 
connaissances mobilisées : ainsi, l’élève doit tout 
d’abord savoir reconnaitre un carré en prenant en 
compte la perpendicularité et l’égalité des mesures 
des côtés (CM1-CM2) puis progressivement de 
montrer qu’il s’agit d’un carré à partir des 
propriétés de ses diagonales ou de ses axes de 
symétrie (6

ème
), 

 les objets géométriques fréquentés, 

 la maitrise de nouvelles techniques de tracé (par 
rapport au cycle 2). 

 

C’est globalement très ressemblant 
avec l’ancien programme. 
Une plus grande importance est 
donnée aux propriétés sous-
jacentes dès l’école primaire. 
Le parallélogramme n’est vu qu’à 
partir de la 6°. 

CM1 
CM2 

6° 

Le raisonnement : A partir du CM2, on amène les élèves à 
dépasser la dimension perceptive et instrumentée pour 
raisonner uniquement sur les propriétés et les relations. Par 
exemple, l’usage de la règle et du compas pour tracer un 
triangle, connaissant la longueur de ses côtés, mobilise la 
connaissance des propriétés du triangle et de la définition du 
cercle. Il s'agit de conduire sans formalisme des 
raisonnements simples utilisant les propriétés des figures 
usuelles ou de la symétrie axiale. Un vocabulaire spécifique 
est employé dès le début du cycle pour désigner des objets, 
des relations et des propriétés 

Une plus grande importance est 
donnée aux propriétés sous-
jacentes dès le CM2. 
 

CM1 
CM2 

6° 

Vocabulaire et notations : Au primaire, lorsque les points 
seront désignés par des lettres, les professeurs veilleront à 
toujours préciser explicitement l’objet dont il parle : « le 
point A », « le segment [AB] », « le triangle ABC », etc. 
Aucune maitrise n’est attendue des élèves pour ce qui est 
des codages usuels (parenthèses ou crochets) avant la 
dernière année du cycle. Le vocabulaire et les notations 

nouvelles ( , [AB], (AB), [AB), AB,     ) sont introduits au fur 
et à mesure de leur utilité, et non au départ d’un 
apprentissage. 
 

Les notations à l’école primaire 
n’étaient pas formalisées dans le 
programme et peu utilisées dans les 
activités 
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CM1 
CM2 

6° 

Les instruments : Au primaire, les élèves auront recours à 
différentes règles (graduées ou non, de diverses tailles), à 
des gabarits, à l’équerre, au compas. Ils commenceront à 
utiliser le rapporteur au collège.  

C’est identique à l’ancien 
programme 

CM1 
CM2 

6° 

Symétrie axiale : Un travail préalable sur les figures permet 
d’illustrer l’aspect global de la symétrie plutôt que de 
procéder de façon détaillée (par le point, le segment, la 
droite). Pour construire ou compléter des figures planes par 
symétrie, différentes procédures seront abordées au cours 
du cycle. Elles évoluent et s’enrichissent par un jeu sur les 
figures, sur les instruments à disposition et par l’emploi de 
supports variés. 

C’est ressemblant à l’ancien 
programme. 

CM1 
CM2 

6° 

Initiation à la programmation : Une initiation à la 
programmation est faite à l’occasion notamment d’activités 
de repérage ou de déplacement (programmer les 
déplacements d’un robot ou ceux d’un personnage sur un 
écran), ou d’activités géométriques (construction de figures 
simples ou de figures composées de figures simples). Au 
CM1, on réserve l’usage de logiciels de géométrie dynamique 
à des fins d’apprentissage manipulatoires (à travers la 
visualisation de constructions instrumentées) et de validation 
des constructions de figures planes. À partir du CM2, leur 
usage progressif pour effectuer des constructions, familiarise 
les élèves avec les représentations en perspective cavalière 
et avec la notion de conservation des propriétés lors de 
certaines transformations. 

C’est entièrement nouveau 
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REPERES DE PROGRESSIVITE CYCLE 4 

Comparaison ancien et nouveau programme 

 

Nombres et calculs 

Niveau Préconisations nouvelles Anciens programmes 
en bleu ce qui est identique et  
en rouge ce qui est différent 

6° 
5° 
4° 
3° 

La maitrise des techniques opératoires et l’acquisition du 
sens des nombres et des opérations appréhendés au 
cycle 3 sont consolidées tout au long du cycle 4. 
Les élèves rencontrent dès le début du cycle 4 le nombre 
relatif qui rend possible toutes les soustractions. Ils 
généralisent l'addition et la soustraction dans ce nouveau 
cadre et rencontrent la notion d'opposé. Puis ils passent 
au produit et au quotient, et, quand ces notions ont été 
bien installées, ils font le lien avec le calcul littéral. 

c’est ressemblant : relatifs introduits en 
5°, prolongés en 4°et consolidés en 3° 

6° 
5° 
4° 
3° 

Au cycle 3, les élèves ont rencontré des fractions simples 
sans leur donner le statut de nombre. Dès le début du 
cycle 4, les élèves construisent et mobilisent la fraction 
comme nombre qui rend toutes les divisions possibles. En 
5

ème
, les élèves calculent et comparent proportions et 

fréquences, justifient par un raisonnement l'égalité de 
deux quotients, reconnaissent un nombre rationnel. À 
partir de la 4

ème
, ils sont conduits à additionner, 

soustraire, multiplier et diviser des quotients, à passer 
d'une représentation à une autre d'un nombre, à justifier 
qu'un nombre est ou non l'inverse d'un autre. Ils 
n’abordent la notion de fraction irréductible qu’en 3

ème
.  

c’est ressemblant au cycle 3 :  fractions 
simples  
En 5° fraction nombre et comparaison 
de fractions mais on introduisait aussi  
le début de l’addition qui est reporté en 
4° 
On reporte la fraction irréductible vue 
en 4° à la 3°. 

4° La notion de racine carrée est introduite en lien avec le 
théorème de Pythagore ou l’agrandissement des 
surfaces. Les élèves connaissent quelques carrés parfaits, 
les utilisent pour encadrer des racines par des entiers et 
utilisent la calculatrice pour donner une valeur exacte ou 
approchée de la racine carrée d’un nombre positif.  

La racine carrée était introduite de la 
même façon en 4°. 
La nouveauté c’est les carrés parfaits et 
la suppression des propriétés vues en 3° 

4° 
3° 

Les puissances de 10 d'exposant entier positif sont 
manipulées dès la 4

ème
, en lien avec les problèmes 

scientifiques ou technologiques. Les exposants négatifs 
sont introduits progressivement. Les puissances positives 
de base quelconque sont envisagées comme raccourci 
d'un produit. 

Pour les puissances de 10, c’est de 
même qu’actuellement : introduit en 4° 
Pour les puissances de 10 et surtout de 
a, les propriétés algébriques  ne sont 
pas attendues 

5° 
4° 
3° 

Dès le début du cycle 4, les élèves comprennent l'intérêt 
d’utiliser une écriture littérale. Ils apprennent à tester 
une égalité en attribuant des valeurs numériques au 
nombre désigné par une lettre qui y figure. A partir de la 
4

ème
, ils rencontrent les notions de variables et 

d’inconnues, la factorisation, le développement et la 
réduction d’expressions algébriques. Ils commencent à 
résoudre, de façon exacte ou approchée, des problèmes 
du 1

er
 degré à une inconnue et apprennent à modéliser 

une situation à l'aide d'une formule, d'une équation ou 
d'une inéquation. En 3

ème
, ils résolvent algébriquement 

équations et inéquations du 1
er

 degré et mobilisent le 
calcul littéral pour démontrer. Ils font le lien entre forme 
algébrique et représentation graphique. 

Identique en 5 : écriture littérale et 
tester une égalité 
Identique en 4°: modélisation avec 
équations mais aussi avec des 
inéquations (nouveau) 
Résolution équation et inéquation en 3° 
alors qu’avant la résolution d’équation 
était initiée en 4° 
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Page 20



Organisation et gestion de données, fonctions 

Niveau Préconisations nouvelles Anciens programmes 

5° 
4° 

Les caractéristiques de position d'une série 
statistique sont introduites dès le début du 
cycle. Les élèves rencontrent des 
caractéristiques de dispersion à partir de la 
4

ème
. 

L’étendue et la médiane étaient introduits en 3°.  
Par contre, les quartiles ne sont plus traités 

6° 
5° 
4° 
3° 

Les activités autour de la proportionnalité 
prolongent celles du cycle 3. Au fur et à 
mesure de l'avancement du cycle, les élèves 
diversifient les points de vue en utilisant les 
représentations graphiques et le calcul 
littéral. En 3

ème
, les élèves sont en mesure 

de faire le lien entre proportionnalité, 
fonctions linéaires, théorème de Thalès et 
homothéties et peuvent choisir le mode de 
représentation le mieux adapté à la 
résolution d'un problème. 
En 5

ème
, la rencontre de relations de 

dépendance entre grandeurs mesurables, 
ainsi que leurs représentations graphiques, 
permet d'introduire la notion de fonction 
qui est stabilisée en 3

ème
, avec le 

vocabulaire et les notations 
correspondantes. 

Identique à l’ancien programme à l’exception de 
l’homothétie 

5° 
4° 
3° 

Dès le début et tout au long du cycle 4 sont 
abordées des questions relatives au hasard, 
afin d'interroger les représentations initiales 
des élèves, en partant de situations issues 
de la vie quotidienne (jeux, achats, 
structures familiales, informations 
apportées par les médias, etc.), en suscitant 
des débats. On introduit et consolide ainsi 
petit à petit le vocabulaire lié aux notions 
élémentaires de probabilités (expérience 
aléatoire, issue, probabilité). Les élèves 
calculent des probabilités en s’appuyant sur 
des conditions de symétrie ou de régularité 
qui fondent le modèle équiprobable. Une 
fois ce vocabulaire consolidé, le lien avec les 
statistiques est mis en œuvre en simulant 
une expérience aléatoire, par exemple sur 
un tableur. A partir de la 4

ème
, 

l’interprétation fréquentiste permet 
d’approcher une probabilité inconnue et de 
dépasser ainsi le modèle d’équiprobabilité 
mis en œuvre en 5

ème 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

La probabilité n’était vue qu’en 3°  
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Grandeurs et mesures 

Niveau Préconisations nouvelles Ancien programme 

6° 
5° 
4° 
3° 

Le travail sur les grandeurs mesurables et les unités de 
mesure, déjà entamé au cycle 3, est poursuivi tout au 
long du cycle 4, en prenant appui sur des contextes issus 
d’autres disciplines ou de la vie quotidienne. Les 
grandeurs produits et les grandeurs quotients sont 
introduites dès la 4

ème
. L'effet d'un déplacement, d’un 

agrandissement ou d'une réduction sur les grandeurs 
géométriques est travaillé en 3

ème
, en lien avec la 

proportionnalité, les fonctions linéaires et le théorème de 
Thalès. 

c’est identique  
à l’exception des  grandeurs produits 
qui n’étaient vues qu’en 3° 

Espace et géométrie 

Niveau Préconisations nouvelles Ancien programme 

6° 
5° 
4° 
3° 

Les problèmes de construction sont abordés avec les 
instruments de tracé et de mesure.. 
puis petit à petit avec les fonctionnalités d'un logiciel de 
géométrie dynamique ou de programmation pour 
construire des figures 
La pratique des figures usuelles et de leurs propriétés  est 
poursuivie et enrichie dès le début et tout au long du 
cycle 4, permettant aux élèves de s'entraîner au 
raisonnement et de s'initier petit à petit à la 
démonstration 

Il n’y avait pas  de programmation pour 
construire des figures 
Sinon c’est identique 

4° 
3° 

Le théorème de Pythagore est introduit dès la 4
ème

, et est 
réinvesti tout au long du cycle dans des situations variées 
du plan et de l'espace. Le théorème de Thalès est 
introduit en 3

ème
, en liaison étroite avec la 

proportionnalité et l’homothétie, mais aussi les 
agrandissements et réductions. 

Le théorème de Thalès était introduit en 
4

ème 

Lier  Thalès et  l’homothétie n’était pas 
fait. 
Pythagore  dès la 4° : c’est identique 

6° 
5° 
4° 
3° 

La symétrie axiale a été introduite au cycle 3. La symétrie 
centrale est travaillée dès le début du cycle 4, en liaison 
avec le parallélogramme. Les translations, puis les 
rotations sont introduites en milieu de cycle, en liaison 
avec l’analyse ou la construction des frises, pavages et 
rosaces, mais sans définition formalisée en tant 
qu’applications ponctuelles. Une fois ces notions 
consolidées, les homothéties sont amenées en 3

ème
, en 

lien avec les configurations de Thalès, la proportionnalité, 
les fonctions linéaires, les rapports d’agrandissement ou 
de réduction des grandeurs géométriques. 

 

la symétrie axiale au cycle 3 : c’est 
identique 
la symétrie centrale en 5  : c’st 
identique 
Pas d’homothétie, de rotation et de 
translation 
Frises, pavages et rosaces  étaient au 
programme dès la 6° 
Lien nouveau  Thalès/ fonctions 
linéaires  

Algorithmique et programmation 

Niveau Préconisations nouvelles Ancien programme 

5° la programmation événementielle  

4° 
3° 

Actions en parallèle, en utilisant la notion de variable 
informatique, en découvrant les boucles et les 
instructions conditionnelles qui complètent les structures 
de contrôle liées aux évènements 
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